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AMÉRIQUE LATINE 

ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
 

 
Évolution par pays du montant du PIB par habitant en dollars 
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Source : CNN Expansión/Banque mondiale 

 

La décevante tournée régionale de Barack OBAMA  

La visite éclair au Brésil, au Chili et à El Salvador du Président étasunien restera plus 

comme un symbole que comme un signal palpable donné à la région sur des sujets et 

des actions concrètes.  

Dans une certaine mesure, le choix de Barack Obama de visiter précisément ces trois 

pays a été fait comme pour montrer des exemples à suivre de gouvernements et choix 

politiques, surtout dans le cas du Brésil et du Chili vis-à-vis de l’Argentine, du 

Venezuela et de l’Équateur.  

 

Présence globale accrue des groupes latino-américains  

Il y a quelques années, il était rare de voir des groupes latino-américains se lancer sur 

les marchés internationaux, tandis qu’aujourd’hui, leur nombre s’accroît 

régulièrement. Ainsi, dans le classement ‘Global 2000’ de Forbes, il y a actuellement 

70 entreprises du continent latino-américain contre 44 dans le classement 2005, tandis 

que le nombre de sociétés latino-américaines figurant dans le classement ‘Fortune 

Global 500’ a doublé depuis cinq ans.  

Enfin, selon la CEPAL, les investissements étrangers directs des entreprises de la région 

sont passés de 8 milliards de dollars en 2000 à 35 milliards de dollars en 2008 pour 

redescendre à 11 milliards de dollars en 2009, pour cause de crise mondiale. 

PS : des  noms comme Embraer, Vale, Cemex, Bimbo, Petrobras, Arcor, etc. sont 

devenus familiers dans la planète économique mondiale. 

 

 

 



 

 

 

7
© 2011 iFi-LATINECO – Toute reproduction interdite 

 

ARGENTINE 
 

FICHE PAYS 
 

 
Nom officiel República Argentina 
 
Superficie 2 791 810 km² 
 
Population 40,1M d’hab. 
 
Densité de population 14,36 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Buenos Aires – 3,1M d’hab. (Agglo. : 13,5M d’hab.) 
 
Villes principales  
Córdoba –  1,4M d’hab.  
Rosario – 1M d’hab. 
Mendoza – 870 000 hab.  
 
Régime politique République fédérale (23 provinces + Capitale fédérale) 
 
Chef d’État Cristina Elisabet Fernández de Kirchner (2008-2012) 
 
Monnaie Peso (ARS) 

 



 

 

 

8
© 2011 iFi-LATINECO – Toute reproduction interdite 

 

INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

ARGENTINE 
 

2010 
 

2011 (est.) 2012P 

 
PIB (Md$) 

 
280,9 294,4 Nd 

 
PIB (∆ %) 

 
9,2 4,8 Nd 

 
PIB/hab. ($) 

 
7 005 7 342 Nd 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
11,45 11,45 11,45 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
25,0 25,0 Nd 

 
Taux de chômage* (%) 

 
7,4 7,3 7,3 

 
Solde commercial (Md$) 

 
12,9 Nd Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

52,0 52,5 52,5 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
123,8 164,3 Nd 

Taux de 
change (ARS) 

au 31/12 

/USD 
 

3,98 
 

Nd 

 

/EUR 
 

5,26 
 

Nd  

 

*Dernière donnée connue | ***Calcul réel non-officiel 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

25,8 
 

63,5 10,7 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
ARGENTINE 

 
Campagne présidentielle : le top départ se fait toujours attendre 

La lutte pour le pouvoir se précise dans l’opposition entre les candidats de l’Union 

civique radicale. Dans la mouvance péroniste dite « anti-K » (anti-Kirchner), l’ancien 

président Eduardo Duhalde (2002-2003) tire les ficelles de son pouvoir de la grande 

ceinture de Buenos Aires et essaie de rallier des forces péronistes non kirchnéristes.  

C’est du côté de l’actuelle présidente que le mystère est le plus grand, car de temps 

en temps, Cristina Fernández de Kirchner fait allusion à son souhait d’être candidate, 

mais il lui arrive aussi de laisser planer le doute.  

Notons enfin que l’un des personnages clé est le syndicaliste Hugo Moyano (transport), 

dont l’influence en a fait l’un des acteurs politiques les plus puissants de l’Argentine 

des dernières années. De plus, son degré de proximité avec le gouvernement actuel fait 

pendant au montant de son patrimoine. 

 

De bons chiffres pour l’industrie  

En février dernier, d’après les statistiques officielles de l’INDEC, la production 

industrielle a progressé de 8,9% sur douze mois et de 1,4% par rapport à janvier 2011. 

Les plus fortes augmentations ont été enregistrées par les segments textile (+18,5%), 

alimentaire (+10,6%), sidérurgique (+9,8%) et des matériaux de construction (+9,2%). 

PS : des sources privées annoncent pour la même période de douze mois une 

progression du secteur industriel de 9,4%. 

 

Le problème des écarts de revenus  

Bien que le gouvernement ait annoncé que le pays présente la meilleure distribution de 

revenus d’Amérique latine, les données officielles montrent que c’est encore loin 

d’être une réalité. En effet, les 10% des argentins les plus riches concentrent 28,7% des 

revenus totaux tandis que le décile le plus pauvre n’en accumule que 1,8%  

Les revenus moyens mensuels des plus riches atteints 3 100 dollars contre 195 dollars 

pour les plus démunis, et les salaires mensuels moyens des déciles 5 et 6 (classe 

moyenne) oscillent entre 757 et 934 dollars. 
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De gros bas de laine  

Selon les calculs de l’INDEC, les argentins auraient thésaurisé 144,6 milliards de 

dollars, montant gardé dans des caisses de sécurité, conservé chez eux ou dans des 

comptes à l’étranger. Cette somme représente presque le triple des réserves de la 

Banque centrale et dépasse le total des dettes externes du pays (publique et privée) 

estimées à 128,6 milliards de dollars.  

 

Un panier de base plus cher  

Selon la Ligue d’action du consommateur-ADELCO, au mois de mars dernier le coût du 

panier composé de 22 produits alimentaires et de deux produits d’hygiène a augmenté 

de 6,26% par rapport à février. 

PS : entre mars 2010 et mars 2011, les prix des produits des marques leaders ont bondi 

de 32,15% tandis que ceux de marques moins chères n’a varié « que » de 23,14%. 
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BRÉSIL 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República Federativa do Brasil 
 
Superficie 8 511 965 km² 
 
Population 190,7M d’hab. 
 
Densité de population 22,40 hab./km² 
 
Langue officielle Portugais 
 
Capitale Brasília – 2,4M d’hab. 
 
Villes principales  
São Paulo – 11M d’hab. (Agglo. : 19,7M d’hab.) 
Rio de Janeiro –  6,14M d’hab. (Agglo. : 11,4M d’hab.) 
Salvador – 2,9M d’hab. (Agglo. : 3,6M d’hab.) 
Belo Horizonte – 2,4M d’hab. (Agglo. : 5M d’hab.) 
 
Régime politique République fédérale (26 États + District fédéral) 
 
Chef d’État Dilma Vana Rousseff (2011-2014) 
 
Monnaie Réal (BRL) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

BRÉSIL 
 

2010 
 

2011 (est.) 2012P 

 
PIB (Md$) 

 
1 531,2 1 594,0 1 665,7 

 
PIB (∆ %) 

 
7,5 4,3 4,5 

 
PIB/hab. ($) 

 
8 029 8 359 8 735 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
10,75 11,75 Nd 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
5,9 5,8 4,8 

 
Taux de chômage* (%) 

 
6,7 6,1 Nd 

 
Solde commercial (Md$) 

 
20,3 Nd Nd  

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

289,1 313,7  Nd 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
247,1 247,1 Nd 

Taux de 
change (BRL) 

au 31/12  

/USD 
 

1,67 
 

Nd 

 

/EUR 
 

2,21 
 

Nd 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

27,0 
 

66,8 6,2 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
BRÉSIL 

 
Dilma ROUSSEFF et ses « cent jours » 

Le 10 avril dernier, Dilma Rousseff a fêté ses cent jours de gouvernement dans l’avion 

qui la conduisait en Chine. Selon les sondages, sa popularité parvient même à dépasser 

celle de son prédécesseur et mentor Lula da Silva au cours de la même période. 

Il semblerait que Mme Rousseff soit même parvenue à conquérir l’adhésion des classes 

moyennes traditionnelles, surtout à São Paulo. Il faut reconnaître qu’elle excelle dans 

la discrétion dans son style de gouvernance. Elle parvient même à marquer sa 

différence avec Lula surtout dans le domaine de la politique étrangère. Ainsi, elle a par 

exemple pris des distances vis-à-vis du gouvernement iranien.  

Bref : au cours de ces trois mois, il n’y a pas eu de rupture avec les politiques clés de 

Lula, surtout dans le domaine social et sur la place de l’État en tant que moteur de 

développement.  

Mais le point le plus sensible reste la valorisation du réal par rapport au dollar que Mme 

Rousseff ne parvient pas freiner.  

 

Importante valorisation du réal 

Selon la Banque internationale de compensation, la devise brésilienne est celle qui 

s’est valorisée le plus parmi les monnaies des 58 premières économies mondiales, 

atteignant en février 2011 le chiffre de 152,48 sur une base de 100, soit le plus élevé 

des pays suivis. 

 

Pléthore de dollars 

Selon la Banque centrale, en 2011, le pays devrait recevoir 55 milliards de dollars 

d’investissements étrangers directs et son solde commercial atteindre 11 milliards de 

dollars. Les comptes courants devraient également bénéficier des emprunts extérieurs 

à long terme se montant à près de 50 milliards de dollars. En outre, le marché attend 

d’autres mesures gouvernementales visant à contrôler les mouvements de capitaux, 

faisant suite à la taxation de 6% pour les emprunts à l’étranger déjà en vigueur. 

PS : au premier trimestre de 2011, le solde du flux de devises étrangères du pays a 

atteint le record de 35,6 milliards de dollars. 
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Un marché des capitaux insuffisant 

L’exploitation du pétrole off-shore ainsi que le Mondial de football de 2014 et les Jeux 

olympiques de 2016 vont demander des capitaux considérables. Ainsi, selon le 

président de la Banque centrale Alexandre Tombini, l’expansion du crédit et du 

marché boursier ne constituent pas des sources suffisantes pour combler les besoins des 

investissements en infrastructures et augmenter la capacité de production nationale. 

 

Domination de la classe moyenne 

L’entrée de 19 millions de brésiliens dans la classe socio-économique C (moyenne) en 

2010 a porté à 101 millions le nombre de personnes appartenant à ce segment et 

modifiant ainsi la pyramide sociale du pays.  

 

 

Augmentation du coût du panier de base urbain 

En mars dernier, une étude a montré que le prix du panier de base a augmenté dans 14 

des 17 villes étudiées. Les principales hausses ont été enregistrées dans les villes de 

Natal (+6,19%), Salvador (+4,9%), Vitória (+4,88%) et Rio de Janeiro (+4,33%). En 

revanche, à Recife, le prix du panier a baissé de 0,77%, à Manaus de 0,54% et de à 

Brasília 0,05%. 

PS : les paniers les plus chers se trouvent à São Paulo (267,58 reais), Porto Alegre 

(261,13 reais) et Rio de Janeiro (259,8 reais). 
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CHILI 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel  República de Chile 
 
Superficie 756 626 km² 
 
Population 16,6M d’hab. 
 
Densité de population 21,94 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Santiago – 4,9M d’hab. 
 
Villes principales  
Valparaíso –  300 000 hab. (Agglo. : 803 683 hab.) 
Concepción – 216 061 hab. (Agglo. : 666 381 hab.) 
 
Régime politique République 
 
Chef d’État Miguel Juan Sebastián Piñera Echenique (2010-2014) 
 
Monnaie Peso (CLP) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

CHILI 
 

2010 
 

2011 (est.) 2012P 

 
PIB (Md$) 

 
145,3 154,0 Nd 

 
PIB (∆ %) 

 
5,2 6,0 Nd 

 
PIB/hab. ($) 

 
8 753 9 277 Nd 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
3,0 4,0 Nd 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
3,0 7,5 Nd 

 
Taux de chômage* (%) 

 
7,6 7,3 Nd 

 
Solde commercial (Md$) 

 
12,1 Nd Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

26,1 26,1 Nd 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
76,0 76,0 Nd 

Taux de 
change (CLP) 

 au 31/12 

/USD 
 

468 
 

Nd 

 

/EUR 
 

612 
 

Nd 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

23,6 
 

67,6 8,8 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
CHILI 

 

Pas de cadeaux pour Sebastián PIÑERA 

Le Président chilien a fêté le 11 mars dernier sa première année à la tête du pays avec 

une baisse de sa popularité, et ce malgré ses succès dans la conduite économique du 

pays. 

Alors que Sebastián Piñera avait bénéficié d’un niveau très élevé de popularité au 

moment du tremblement de terre de février 2010 et de la « saga » du sauvetage des 33 

mineurs, il recueille désormais moins d’opinions favorables car il apparaît maintenant 

aux yeux des chiliens davantage comme un « patron » dont la nation serait son 

entreprise.  

Autre événement mettant à l’épreuve la popularité présidentielle : le projet d’amnistie 

des prisonniers âgés et malades dont pourrait bénéficier d’anciens tortionnaires de la 

période Pinochet. De plus, le fait que la fortune personnelle de M. Piñera ne cesse de 

croître est mal vécu dans un pays souffrant de fortes inégalités de revenus. 

 

Bonne croissance en février 

Le secteur du commerce ainsi que les activités liées à la fruiticulture, la sylviculture, la 

pêche et le transport ont permis que la croissance atteigne 7,2% en février 2010 sur 

douze mois. Avec ces chiffres, la Banque centrale prévoit que l’économie du pays 

pourrait croître entre 5,5% et 6,5% en 2011.   

 

Un chômage stable 

Selon les statistiques officielles de l’INE, le chômage a touché 7,3% de la population 

active sur la période décembre 2010-février 2011, soit un taux similaire au trimestre 

précédent, et qui représente 584 000 chômeurs.  

PS : à Santiago (40% de la force de travail du pays), le taux de chômage est de 6,9% et 

atteint à Valparaíso 9,4%. 

 

Moins d’impôt pour plus d’emplois 

Le gouvernement mise sur la non-imposition sur les bénéfices investis dans les PME/PMI 

pour permettre la création de 32 000 entreprises ayant ce profil ainsi que 195 000 

postes de travail. 
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COLOMBIE 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República de Colombia 
 
Superficie 1 141 748 km² 
 
Population 45,6M d’hab. 
 
Densité de population 39,94 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Santa Fe de Bogotá – 6,8M d’hab. (Agglo. : 8M d’hab.) 
 
Villes principales 
Medellín – 3,5M d’hab. 
Santiago de Cali – 2,6M d’hab. 
Barranquilla – 1,7M d’hab. 
 
Régime politique République 
 
Chef d’État Juan Manuel Santos Calderón (2010-2014) 
 
Monnaie Peso (COP) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 

 

COLOMBIE 
 

2010 
 

2011 (est.) 2012P 

 
PIB (Md$) 

 
184,9 193,6 205,2 

 
PIB (∆ %) 

 
4,3 4,7 6,0 

 
PIB/hab. ($) 

 
4 055 4 246 4 500 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
3,0 3,0 Nd 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
3,2 3,2 Nd 

 
Taux de chômage* (%) 

 
10,2 13,5 Nd 

 
Solde commercial (Md$) 

 
1,86 Nd Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

28,4 28,4 Nd 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
61,1 62,1 Nd 

Taux de 
change (COP) 

au 31/12 

/USD 
 

1 914 
 

Nd 

 

/EUR 
 

2 585 
 

Nd 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

29,4 
 

65,1 5,5 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
COLOMBIE 

 
Traité de libre-échange USA-Colombie : le bout du tunnel ? 

Le projet de traité de libre-échange entre la Colombie et les États-Unis, véritable 

arlésienne des relations entre les deux pays, pourrait enfin aboutir sous l’impulsion du 

Président Barack Obama.  

Son homologue colombien Juan Manuel Santos a été reçu récemment à Washington 

pour évoquer ce thème, entre autres. À cette occasion, M. Obama a annoncé à M. 

Santos que le projet de traité allait être envoyé le 22 avril prochain au Congrès US pour 

révision et ratification. 

PS : parmi les conditions imposées par le locataire de la Maison Blanche au 

gouvernement colombien pour ratifier le fameux traité, citons l’amélioration des 

conditions de travail et la réduction de la violence à l’encontre des syndicalistes. 

 

Les IED débutent bien l’année 

Au cours de la période janvier-février 2011, le pays a reçu 2,19 milliards de dollars 

d’investissements étrangers directs (IED), chiffre supérieur de 56% à celui de la même 

période de 2010. 

Le secteur des hydrocarbures et des mines a bénéficié près de 90% de la somme durant 

les deux mois, soit près de 2 milliards de dollars. 

 

Exportations : hausse importante en janvier 

Durant le premier mois de l’année, les exportations du pays ont crû de près de 30% par 

rapport à janvier 2010 à 3,78 milliards de dollars. Dans le détail, les exportations dites 

traditionnelles (hydrocarbures, etc.) ont augmenté de 42,7% et les non-traditionnelles 

de 5,6%. 

Durant le mois, le marché US a été le premier acheteur de produits et services 

colombiens (37,6% du total en valeur), suivis par l’Union européenne (15,9%) et des 

pays de la Communauté andine (5,6%). 

PS : en 2010, le montant total des exportations réalisées dans la seule ville de Bogotá a 

connu une hausse de 2,1% comparé à 2009 à 2,95 milliards de dollars. 
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MEXIQUE 
 

 

FICHE PAYS 
 

 
Nom officiel Estados Unidos Mexicanos 
 
Superficie 1 964 375 km² 
 
Population 112,3M d’hab. 
 
Densité de population 57,17 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Ciudad de México – 8,7M d’hab. (Agglo. : 22M d’hab.) 
 
Villes principales  
Guadalajara – 4,2M d’hab. 
Monterrey – 3,8M d’hab. 
Puebla – 2,6M d’hab. 
 
Régime politique République fédérale (31 États + District fédéral) 
 
Chef d’État Felipe de Jesús Calderón Hinojosa (2006-2012) 
 
Monnaie Peso (MXN) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 

 

MEXIQUE 
 

2010 
 

2011 (est.) 2012P 

 
PIB (Md$) 

 
1 021,3 1 065,2 1 108,9 

 
PIB (∆ %) 

 
5,5 4,3 4,1 

 
PIB/hab. ($) 

 
9 094 9 485 9 874 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
4,6 4,5 Nd 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
4,4 3,6 3,3 

 
Taux de chômage* (%) 

 
5,7 5,4 Nd 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-3,12 Nd Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

110,5 121,9 Nd 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
46,2 46,2 Nd 

Taux de 
change (MXN) 

au 31/12 

/USD 
 

12,35 
 

Nd 

 

/EUR 
 

16,39 
 

Nd 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

29,6 
 

64,3 6,1 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
MEXIQUE 

 
Bientôt un « M » à BRIC ? 

Peu à peu, le pays réduit la différence qui le sépare des pays du groupe dit des  

« BRIC » : Brésil, Russie, Inde et Chine, les quatre grandes puissances émergentes. 

Ainsi, après la crise globale de 2009, l’économie mexicaine a crû 5,5% en 2010, soit le 

plus fort rythme de la décennie. Le principal atout du pays réside toujours dans sa 

proximité géographique avec les États-Unis, pays qui reçoit 80% des exportations 

mexicaines pour une valeur annuelle de 300 milliards de dollars (2010). Attention : cet 

atout peut se transformer en handicap, comme quand l’économie US a plongé après la 

crise mondiale, entraînant celle du pays aztèque avec elle. 

PS : en février 2011, 104 490 emplois ont été créés au Mexique dont 69,5% sont des 

postes permanents, portant à 14,73 millions le nombre total de salariés. 

 

Poussée des remesas en février 

Au cours du deuxième mois de l’année, les envois de fonds des travailleurs mexicains 

émigrés vers leur famille restée au pays (remesas) ont connu une augmentation 

interannuelle de plus de 6% à 1,65 milliard de dollars. 

Notons que cette hausse mensuelle interannuelle est la cinquième consécutive. 

Rappel : les remesas représentent la deuxième entrée d’argent de l’économie 

mexicaine après les exportations d’hydrocarbures. 

 

La « super-croissance » de Carlos SLIM 

Alors que l’économie nationale enregistrait une croissance de 5,5% en 2010, celle du 

conglomérat de Carlos Slim Helú, magnat mexicain et homme le plus riche de la 

planète, a été 7,5 fois supérieure. Ainsi, en 2010, la fortune du magnat a augmenté 41% 

par rapport à 2009. 
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URUGUAY 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República Oriental del Uruguay 
 
Superficie 176 215 km² 
 
Population 3,5M d’hab. 
 
Densité de population 19,86 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Montevideo – 1,7M d’hab. 
 
Villes principales  
Salto – 100 572 hab. 
Maldonado – 100 000 hab.  
Paysandú – 86 000 hab. 
 
Régime politique République  
 
Chef d’État José Alberto Mujica Cordano (2010-2015) 
 
Monnaie Peso (UYU) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

URUGUAY 
 

2010 
 

2011 (est.) 2012P 

 
PIB (Md$) 

 
34,2 35,9 37,3 

 
PIB (∆ %) 

 
8,5 5,7 4,0 

 
PIB/hab. ($) 

 
9 771 10 257 10 657 

 
Taux d’intérêt court* (∆ %) 

 
6,25 6,25 Nd 

 
Taux d’inflation (%) 

 
6,9 7,3 Nd 

 
Taux de chômage* (%) 

 
6,2 5,4 Nd 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-0,18 Nd Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

8,0 8,0 Nd 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
12,4 12,4 Nd 

Taux de 
change (UYU) 

au 31/12   

 
/USD 

 
20,10 Nd 

 
 

/EUR 
 

25,76 Nd 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

22,7 
 

64,0 13,3 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
URUGUAY 

 
Record de croissance 

Même si en 2010 la croissance économique de l’Uruguay n’est pas été la plus forte, si 

l’on ajoute l’année 2009 (année difficile pour l’économie mondiale), le pays a cumulé 

la plus forte progression par rapport aux autres pays de la région. Ainsi, sur la période 

2009-2010, la croissance uruguayenne cumulée a été de 11,3% (2,58% en 2009 et 8,47% 

en 2010).   

Durant la même période, l’Argentine a enregistré une croissance de presque 10%, tout 

comme le Pérou. Sur une période de cinq ans, ce dernier pays est en tête de croissance 

avec 41,9% suivi par l’Argentine (38,5%) et l’Uruguay (35,5%). Le Mexique est lanterne 

rouge avec 9,3%. 

PS : selon McKinsey Global Institute, si les données statistiques continuent sur le 

rythme actuel, d’ici 14 ans, Montevideo présentera le PIB par habitant le plus élevé de 

toute la région, soit 33 000 dollars annuels. La base pour le calcul était l’année 2007 où 

le PIB par habitant a atteint 11 000 dollars annuels. 

 

Pauvreté en recul 

En 2010, le taux de pauvreté des foyers est passé de 14,7% à 12,6% et celui de 

l’indigence de 0,8% à 0,6%.  

À Montevideo, le taux de personnes vivant en dessous du seuil de pauvreté est passé de 

23,8% à 21,6% tandis qu’en province il se situe à 6,2%.  

 

Les salaires moyens en augmentation 

En février 2011, les salaires moyens du pays ont cumulé une hausse interannuelle de 

10,4%. De même, le pouvoir d’achat des salariés a grimpé de 2,5% durant la période et 

de 2,2% depuis janvier 2011. 

PS : le salaire moyen mensuel en Uruguay est actuellement de 30 920 pesos, soit 

environ 1 623 dollars. 

 


